
125e ANNIVERSAIRE
DU MOUVEMENT INTERNATIONAL DE LA
CROIX-ROUGE ET DU CROISSANT-ROUGE

«Mme Issa-el-Khoury incarne une longue tradition de travail heroi-
que et devoue au service de la Croix-Rouge du Liban. Membre du
Comite central de la Croix-Rouge libanaise depuis 1951, elle a succede
a sa mere a la presidence de cette Societe. Elle a egalement ete elue
aux fonctions de vice-pr6sidente de la Commission permanente de la
Croix-Rouge internationale.

Sous sa direction, la Croix-Rouge libanaise a reussi a reconquerir
et a conserver une position v6ritablement unique d'impartialite et
d'esprit humanitaire, egalement respecte'e par toutes les parties aux
prises dans le tragique conflit qui affecte le Liban. Sa consecration
absolue a la mission Croix-Rouge, son courage et son endurance dans
un climat ou regnent en permanence l'angoisse et le danger, ont fait
d'elle une figure avec laquelle bien peu de dirigeants de la Croix-Rouge
peuvent se mesurer (...)

La Commission permanente tient a lui rendre un hommage plus
particulier pour les remarquables qualites dont elle ne cesse de faire
preuve dans des circonstances exceptionnelles et au peril de sa vie».

C'est en ces termes que s'exprimait Sir Evelyn Shuckburgh, alors
president de la Commission permanente, en decernant la Medaille Henry -
Dunant a Mme Alexandra Issa-El-Khoury, presidente de la Croix-Rouge
libanaise, lors de la seance du Conseil des Delegues du 6 novembre 1981,
a Manille.

Depuis, cette Grande Dame de la Croix-Rouge mene toujours le
mime combat pour alleger les souffrances, sauver des vies, en toute
impartialite, dans un pays dechire par une guerre atroce.

A I'occasion du 125e anniversaire de la fondation du Mouvement
international de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge, la Revue est
particulierement heureuse depublier le texte que lui a adresse la presidente
de la Croix-Rouge libanaise.
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L'auteur y parle le langage du cceur. Elle salt en termes directs et
simples communiquer son admiration, son respect pour le travail remar-
quable, souvent obscur, de ses collaborateurs, equipes de secourisme,
jeunes de la Croix-Rouge, toujours aux avant-postes, toujours «au dela
du devoir». Et comment ne pas itre gagne par la force de conviction de
l'auteur, sa confiance inebranlable dans les Principes fondamentaux du
Mouvement et sa foi en Vavenir?

*
* *

La Croix-Rouge libanaise
au coeur de la tourmente

Octobre 1965: XXe Conference Internationale de la Croix-Rouge
a Vienne. Les delegues, debout, ecoutent dans un silence profond, la
proclamation solennelle des Principes fondamentaux de la Croix-
Rouge. Et c'est par un torrent d'applaudissements qu'ils sont adoptes
a l'unanimite\ Je me suis alors jure que pendant toute ma vie Croix-
Rouge je leur serai fidele. Cela semblait d'ailleurs bien facile! Depuis
la fondation meme de la Croix-Rouge, n'avait-on pas oeuvre dans ce
meme esprit?

Qui pouvait prevoir ce que le sort nous reservait?

*
* *

Avril 1975: C'est le debut de ce que nous appelons, nous Libanais,
la «guerre des autres» dans notre pays. Mon but n'est point de brosser
un tableau de ces ann6es tragiques, mais tout simplement d'apporter
un temoignage vecu, sur ce que, apres 125 ans, la Croix-Rouge signifie
pour tous ceux qui croient en I'humanit6.

Brandissant comme un bouclier nos Principes, les Conventions de
Geneve, le droit international humanitaire, les droits de l'homme, nous
traversons la tourmente. Toute la Croix-Rouge libanaise, par ses diffe-
rentes branches et ses sections r^gionales disseminfes dans tout le
territoire, oeuvre avec le meme courage et le meme coeur.

Pour la premiere fois en 1975, ont lieu les combats entre l'armee
libanaise et les organisations palestiniennes. Pour la premiere fois aussi
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nous avions a preserver la Neutrality de la Croix-Rouge. Auxiliaire du
service sanitaire de l'armee, la Croix-Rouge devait aussi, selon le
Principe d'Humanite, aider les deux parties. Et c'est ce qui fut fait,
avec le concours efficace des delegues du Comite international de la
Croix-Rouge. Au debut des hostilites, notre Impartiality fut mise en
cause, a tour de role, par les nombreux partis qui foisonnaient sur le
terrain. Au fur et a mesure, tous ont realise que lorsqu'ils avaient besoin
de la Croix-Rouge, elle etait pr6sente pour alleger leurs souffrances.

*
* *

Mai 1988: Nous en avons eu une preuve 6clatante, lors de la journe'e
televis6e — un veritable marathon de 9h a 19h — offerte par Tel6-Liban,
la compagnie nationale, a la Croix-Rouge libanaise, en l'honneur du
125e anniversaire du Mouvement, et de l'ouverture de notre campagne
d'appel de fonds. Nous avons ete profonde'ment emus en constatant les
vibrantes r6ponses du public sur tout le territoire. Les jeunes e"taient
survoltes, cassaient leurs tirelires, voulaient rejoindre nos rangs, po-
saient par telephone des questions sur la Croix-Rouge. Bien des person-
nes ont tenu a dire qu'elles avaient ete sauvees de divers perils, grace
a la Croix-Rouge.

II est consolant, pour l'avenir de notre pays, de voir augmenter de
plus en plus le nombre des jeunes qui veulent s'affilier a notre Mouve-
ment, soit en rejoignant les equipes secouristes, soit en faisant partie
de la Croix-Rouge de la Jeunesse. Avec un devouement admirable, ils
se consacrent a la cause de l'homme souffrant. Jour et nuit, ils sont a
la disposition des autres, fiers de pouvoir, grace a leur drapeau de la
Croix-Rouge, traverser tous les «barrages», pour transporter des bles-
ses, des malades, aider le personnel m6dical surcharge dans les hopi-
taux, recolter et faire parvenir du sang, s'occuper des personnes depla-
cees, de vieilles femmes et d'enfants... Que de nuits, que de jours, ou
la Croix-Rouge 6tait seule a pouvoir circuler et aider... Comite central,
Comitfs regionaux, infirmieres, assistantes sociales, banques de sang,
volontaires, de tous bords, nous travaillons dans un meme esprit d'hu-
manite, a l'ecart de toutes les id6ologies, de la politique et des differends
religieux. Pour tous, la Croix-Rouge 6tait le recours possible, a toute
heure, en cas d'urgence. Elle n'a pas failli a sa tache.

C'est dans un pays d6chire comme le notre, helas (et ce n'est pas
fini), que Ton comprend mieux la necessite de la Croix-Rouge et ce
qu'elle signifie.
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Quant a nous, nous continuons a planifier, a preparer des seminai-
res, a assister a des Conferences internationales, a travailler pour la
paix.

*
* *

Pour donner une idee, ne serait-ce que fragmentaire, de notre
travail en equipe, je ne parlerai que des 6venements qui se sont d6roules
pendant 21 jours, a partir du 6 mai 1988. La banlieue-sud de Beyrouth
etait en feu, c'etait une guerre atroce, parce que guerre de rue, de porte
a porte. Une guerre aveugle. Parfaitement rodees par leurs exp6riences
multiples, et par leur entrainement de haute technicite", les Equipes
secouristes ont, une fois de plus, de"montre que leur devise «au dela du
devoir» n'6tait pas un vain mot. Us sont parvenus a transporter dans
les hopitaux 177 blesses, et ont soigne sur place 250 personnes.

La Croix-Rouge de la Jeunesse a immediatement repondu a
l'urgence. Ses equipes, installees a la porte des hopitaux, transportaient
les patients de l'ambulance aux salles d'urgence. Us se sont occupes des
enfants qui avaient perdu leur parents dans cette tourmente, ils ont
recolte du sang de categories rares, aid6 selon leurs possibilit6s le
personnel medical surcharge.

Le Service social s'est occupe des personnes de"placees, qui fuyaient
leurs maisons sous les bombes et a travers les incendies. On les a
recense"s, nourris, soignes. 1349 families ont ben6fici6 de l'aide de la
Croix-Rouge, ce qui peut representer 10 000 personnes environ!

Les banques de sang de la Croix-Rouge etaient pretes jour et nuit
a recevoir les donneurs et a procurer du sang aux hopitaux. Le Service
pharmaceutique distribuait les medicaments, selon les possibilit6s et les
besoins.

Pendant tout ce temps, le Service d'information, a travers les me-
dias, donnait au public les renseignements sur notre action.

Bombardements aveugles, atteignant les quartiers r6sidentiels, les
gens dans leur interieur, les passants dans les rues, voitures pi6g6es
explosant devant les hopitaux, a cote de centres maraichers, et faisant
des victimes innocentes par centaines, combats de rue, ou le passant
est tue parce qu'il 6tait la par hasard, que n'avons-nous pas vu! Malgr6
tout, notre peuple veut vivre. II en a assez des luttes sanguinaires
dirigees par les autres, sur notre territoire.

Pour tous, la Croix-Rouge est un refuge, un ilot de stability dans
un pays instable.
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Que de souvenirs se pressent en ma m6moire! Mais le passe est le
passed, et nous travaillons pour l'avenir. Cet avenir qu'une foi inebran-
lable dans notre peuple et notre destin nous fait esp6rer meilleur. Dans
ce calvaire que nous traversons, la presence du Comite international
de la Croix-Rouge, son aide genereuse, nous ont 6t6 d'un immense
secours moral et materiel. II en est de m6me pour beaucoup de Socie"t6s
nationales amies.

Comme mon pays qui veut vivre, libre et independant, la Croix-
Rouge, elle aussi, demeurera un lien unique dans le monde, et de plus
en plus n6cessaire.

Sursum Corda! Haut les cceurs!

Alexandra Issa-El-Khourj
Prdsidente de la Croix-Rouge libanaise
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